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seulement autour des lacs Nomininguo, il y a six "L'exportation dei, btes à cornes accuse déjà une-
lieues del bonnes terres à prendre Là la largeur de la augmentationî de" 100 pour 100 sur l totalité des opé-
plaine est de 24 milies, en grande 1-arti couverto de rUtions de l'année dernière, <'t l'exportation des mou
)os franc'. C'est un pays ondulé ju-e omnie il faut -,ons une augment;ition de 85 pour 100. Ces exporta-

pour s'égoutter sans frais. .ion. . j is auraient été bcaucoup plus con:-idéiabl s, i'eût

Cette région de bonnes terres traverse le Lièvre et été le fait très impoI tant que nous n'avions plus d'ai

s'étend jusqu'au lac Bzaskatong, sur la Gatineau, et elle maux propres à l'exportation
atteint dans s lopgueur jusqu'à '10 milles. Si le Canada a fort bien réussi à ouvrir ce coi-

merce, les Etats Unis ont fait encore plus, quoiqu'ils

l snl a1 lea o uré Labelle, R P u on taine et M l P- n' ient ias mieux réussi, si on tient compte des res-
sont, prti cu e le, o . on e1 .. B sources des deux pays. En 176 les A méricains ont

r-eau, dsoin partis ces Jours deieris pnurtn voy.ge exporté moris et vivants, 22.500 têtes de bétail. Ce
dans les cantons du Nord. Les révérends Pères se ren- nombre 'est aceru à 60,000 en 1877; à 95,600, dont
dront au h.c Nominingue. M. le curé Libelle e to 31. a000-bêtes à cornes vivantes on 1878; à 105.324,.
ieontaine iront'aux sources do la rivièro du Lièvre, dont 33 265 vivanies, en 1879; à 118,376, dont 54,33
qu'ils descendront ensuite jusqu'à B-ckinghuun, sur viv*.antes, jusqu'au 14 août 1880. Les bestiaux exportés
l'Ottawa, où ils espèrent arriver dans trois jours. par les américains sont choiis parmi les animaux

- Dans le comté de Bleauce un grandîî nombre de engraisW's dans les paturages de l'Oh:o et des terri-
nos compatriotes, sans ouviage, se pr..p:.raientàa quit- toires situés a l'ouest de cet Etat.
ter le pays. A la -penîsée que ce comté allait peidre " Le commerce d'exportation des bòtes à cornes est
tune pal-tic, de ses meilleurs b ras,, abandonner la «.ecmec 'xfOitii l(e )tsAcre s

c-earrue pourd as e i demander de l'ooivr:ge cans les susceptible d'exansion à l'infini, et les avantages qu'il
cde o al aer d mnder le c ur d ns offre sont si grands qu'une bonne partie des capitaux

manufactures de.ooph sans empîloi dont on nous pa-rle tart, rechercheront
de la Bûa..ice, St. Franiçois de la Beauco et St. Victor Probablement un placement dans o c L
de YrPg, ont fait un suprème oirort pour les inviter proiatlement up e co nmercer
il; prendre des ter .re s dans le 'townshl i Il Met gcrmette. Ill cutva r -on tnaturellemen t appelés à bénéficier,

nome desteresdanl towni leteto e ce nouvel emploi des capitaux. La premi&re con-
on nomé dniee utd*clbéu inaers'as-r 'le 'yd ao dition à laquelle ce commerce peut réussir, c'est que
rer cett nouvelle localité findes généralité des cultivateurs renoncen u préjug
-rait pas moyen de s'y établir nyantagîeumnt par1 la gq'its entretiennent sur l'amélioration (les races. Il est
culture. Sur un rapport favorable, dans l'espace d'une désimgrénblo d'avoir à constater l'existence de ce pré.
semaine, chacune de ces paroisses comptait plus de jdisparnitre, ilfaut démontrer aux
30 à 40 colons qui ont acheté des lots !ans le town cugéaerr la pratre il fat montre ,
ship Metgernmetto afin de se livrer vigoureusement et qu l'iiairaor la pratique etdes Laits tangibles,
sans retard au défrichement de ces lots qui sont des laluart, des cstie.

3)1115~~~~~~~~~ prpeP aclue eno~eetettle 1our lat j-,li]part des cultivateurs,' il ne suffit pais de
plus propres a la cultur. Lo meonvomient est tello publier dans les journaux qu'un fermier a reçu G cent

m ont pron e d aoloni on, et nou s ic sdrio s u.n sur- et quart la livr- l'animal pçsé vivant- pour 1,600
parlo que de c nlivres de bétail, au lieu qu'un autre n'a reçi que 2
pris d'apprendre qu'avant longtemps ce townslîp soit conts et demi la livre, pour 1,600 livres, parce qu'il
entièrement ouvert a la colonsation, a fallui à ce dernier deux animaux pour former ce

Lecommnercedebétail.-Nousempruntonsal'Blectur poids. eI ni suffit pas de dire au cultivateur que,
la traduction de l'article suivant du Globe: chaque livre vendue à 6 cents et quart a coûté moins

r " L'augmentation des affir.s, d-lns l'exportationchaque livre desdex a
du bétail en Europe, est peut être lo plus remarquable (lus à 2 cents et demi.

edes faits qui se soient produits depuis quelques temps Beaucoup de cultivateurs voudront faire eux-mêmes
dans 1- inonde commercial. Ce fut ei 1875 qu'à titre l'expérience de ce fait.avant deconsentir à croire que
-d'essai, on expédia quelques cargaisoa de boatinux leur syste d"e' est radicalement mauvais. Des
on Angleterro. Ces tentatives no produisirent que des iliersdultivateurs neseront probablcinentjamais
résultats négatifs; mais elles acquirent assez d'expé- convaincu. des avantages résultant de l'emploi des
-rience aux hommes énergiques qui se livrèrent à ce bons reproducteurs niâles, m5is végèteront dans la
commeico pour les amener à la conclusion qu'il y routine jusqu'à Ce que le shérif
.avait de l'argent à faire dans conégoco, s'il était bien Quoique puissent en penser ces cultivateusé,iî est in-.
conduit. Convriincus do ce fait, ils pursévérèrent dans contestable qu'il faut opérer' un 'ohangren.'radical

sur entropuiso, et ils ontréussi à établir sur des basses dan nt y * en .

solides un commerce qui promet do devenir la branchee commerce d'exportation du bétail!commeiîCausto.
la plus importainte du commerce d'exiortation de ce au moment où il peutfaire le plus de évi-' .
continent. A lui-soul, le Canadla expédieraprobable dent qu'à l'avenir la différenco entro le
-mnt, cette année, cri Europo, de 75,000 à 80,000 tétes maux do bontie q uaLt et de ceux de qualitéinfel retire
de bétai. .- augmera eonsi-lérablement. Si. cula a ieu il'est

" y a quelques semains, le rapport sur les exporne
tatons de bétail de Montréal cil 180 accusait le:s chdif. r sp
frres suivants ; a d . è
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